
Les Ath Yanni , ensemble de sept villages, sans doute les plus connus de la grande kabylie , 
et parmi les plus attrayants de cette région. Ils offrent l'exemple de la densité la plus forte 
en pays rural. De tous côtés, admirable panoramas, en particulier au couché du soleil, 
lorsque s'embrasent les monts du djurdjura. 

Parmis ces villages, celui des ath lahcen, le plus élevé est également le plus important des 
ath yenni ; aux ath larva,vestiges de portes et murailles fortifiées avec meurtrières de 
poterie ; de Taourirth Mimoun, qui est un peu plus loin , est originaire la famille 
Mammeri, qui a donné des artisans armuriers et bijoutiers , des caids, un artiste peintre et 
l'écrivain Mouloud Mammeri né en 1917 ; enfin : Taourirth el hedjadj , qui est le premier 
travérsé. chaque village s'est plus ou moins spécialisé dans une activité artisanale dont les 
principaux centres sont les ath larva et taourirth mimoun. Les habitants fabriquent de 
l'ébénisterie, de la coutellerie et surtout des bijoux. 

Les bijoux à base d'argent ciselé sont ornées de filigranes, de coraux ou d'émaux 
cloisonnés dont la tradition s'est peut-être transmise depuis les époques contemporaines du 
haut moyen-âge européen ; parmi les bagues, bracelet, anneaux, colliers,fibules, boucles 
d'oreilles domine la composition triangulaire,théme ancien de la bijouterie musulmane.  

on trouvera à taourirth Mimoun l'un des artistes du bois incrusté dont les travaux ne 
peuvent qu'exciter l'admiration : à l'entrée du village on pourra demander aux enfants de 
nous indiquer à voir l'ancien facteur M .Ramdane ABIB, pour lui demander de nous 
montrer ses poignards au manche et au fourreau de bois incrustés de nacre ou de corail. 

Outres les richesses de l'artisanat, c'est peut etre là qu'on aura l'occasion de saisir au 
mieux l'esprit kabyle. Il faut flâner à l'intérieur des villages, la route s'arrétant tres souvent 
à l'entrée, sur la djemaa. Le plus intéressant est sans doute celui des ath lahcene dans 
lequel on pénètre en passant sous un porche, le long de la mosquée, où palabrent et rêvent 
les vieux habitants du village. Tres vite on comprend qu'on est entré dans un autre univers, 
et si d'aventure une invitation inpromptue vous amenait à l'intérieur d'une maison, ne 
refusez surtout pas (les contacts sont souvents faciles entre femmes européennes et 
bérbères, gestes et sourires remplaçant le manque de langue commune). on y verra les 
femmes faire la galette ou rouler le couscous, certaines vous montreront leurs bijoux dont 
elles sont tres fiéres (et qui ne sont pas à vendre!) On pourra surtout admirer la simplicité 
et la sobriété des intérieurs et parfois mêmes apercevoir quelques murs aux peintures 
tradittionelles ou quelques ustensiles anciens qu'on pouvait croire aujourd'hui disparus.  

 
PRESENTATION DE LA COMMUNE:  
Beni-yenni est une ancienne commune, confirmée lors du dernier découpage administratif de 
1984; En 1991 elle fût érigée en chef-lieu de Daira regroupant les communes de Benni-Yenni, 
IBOUDRAREN et YATAFEN. Elle est située à 150 Km à l'est de la capitale et à 35 Km au 
sud-est du chef-lieu de la Wilaya. La commune est traversée au sud par la route nationale 30 
qui relie Tizi-Ouzou et plusieurs communes limitrophes, et elle est desservie par le CV 06 qui 
assure la liaison interne entre tous les villages.  
 
LIMITES COMMUNALES: 
AU Nord : LARBAA NATH IRATHEN 
A l'Est : AIN EL HAMMAM 
A L'Ouest : OUADHIAS ET AIT MAHMOUD 



AU SUD : OUACIF 
 
CARACTERISTIQUES: 
Beni-Yenni s'étend sur un périmètre de 325 ha pour une population de 6765 habitants (1987) 
d'ou il ressort une densité brute de 2 habitants à l'hectare.  
C'est une commune rurale, située sur le massif de la kabylie au piémont de la chaîne du 
DJURDJURA, soit à proximité du parc national. Son relief est constitué d'une succession de 
collines entrecoupées par des sites naturels exceptionnels qui lui a prévalu un caractère 
touristique indéniable, renforcé par l'activité artisanale exercée par sa population autochtone. 
Les At-Yanni (les habitants de Beni Yenni) sont connus depuis jadis par leur art dans la 
bijouterie d'argent émaillée. 
 
  

STRUCTURE:  
La commune de Beni-Yenni est structurée par une agglomération chef-lieu, regroupant les 
villages : Taourirt el Hadjadj, Taourirt Mimoum, Ait Larbâa, Ait Lahcén, Taourirt issoulas, 
Taourirt Khalef , Agouni Ahmed, Tigzirt et la zone éparse ou se trouvent quelques petite 
fractions dont la plus importante est Tansaout.  
Tous les villages de Beni-Yenni sont localisés au sommet des crêtes dont la plupart longent la 
voie centrale de la commune (CV60), constituant une urbanisation entrecoupée par la 
contrainte du relief.  
Ceci n'est qu'un bref apercu de notre commune à travers le cheminement de l'histoire. 



 


